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L’UEMG (Unité d’enseignement de Mé-

decine générale) présente toutes ses féli-

citations à son homologue de Bâle de-

venu Institut de Médecine de famille …

qui suivant des chemins parfois sembla-

bles, parfois différents (en particulier en

privilégiant la recherche en médecine

ambulatoire) nous montre une voie qui

lui permet de se rapprocher et même de

s’intégrer à la communauté universitaire

bâloise.

Comment comprendre l’intérêt des uns

(médecins de famille, médecins de pre-

mier recours selon la dénomination ac-

tuellement acceptée) et des autres (re-

présentants des Facultés de Médecine) à

vouloir travailler ensemble, développer

des synergies ou s’enrichir mutuellement?

Qu’apporte chaque protagoniste dans ses

bagages? En d’autres termes, de quoi se

privent les autres Facultés en prolon-

geant les fiançailles avec «leur» FI(H)AM

ou parfois même en les rompant? 

La médecine de famille / médecine géné-

rale représente un champ de la médecine

extraordinairement riche, vivifiant, inté-

ressant académiquement pour les étu-

diants en médecine qui peuvent décou-

vrir ce que sont des problèmes indifféren-

ciés, des démarches de raisonnement cli-

nique adaptées à l’épidémiologie spécifi-

que d’une population de cabinet médical,

observer une relation médicale basée sur

une approche centrée sur la personne et

fréquemment de longue durée, être atten-

tifs aux aspects psychosociaux et à leur

impact sur la santé, exercer leurs compé-

tences cliniques avec des patients réels en

contexte ambulatoire.

Les FI(H)AM, réunies dans la Commis-

sion prégraduée de la Société Suisse de

Médecine générale, ont codifié ce qui

dans la formation des étudiants relevait

particulièrement de leur compétence et

ont clairement formulé des objectifs d’en-

seignement qui peuvent mieux être at-

teints dans un milieu de cabinet de méde-

cine de famille.

La décision politique de la Faculté de mé-

decine de Bâle, suivant immédiatement 

la décision obligatoire de la CIMS du 

24 mars 2004 qui recommande aux Facul-

tés de créer une unité d’enseignement et

de recherche en médecine de premier 

recours, et en faisant confiance à l’équipe

remarquable et dynamique des ensei-

gnants de la FIAM, est à saluer et nous

réjouit. Elle apportera certainement un

élément positif lors des procédures d’ac-

créditation internationale. Puissent les

autres Facultés suivre cet exemple …

cette trace! 

Pour l’UEMG, 
Dr Danièle Lefebvre

Félicitations aux Bâlois! Suivons la trace!


